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LE COUT DE L'AVENIR 

Et quand on fera 

Ie compte enthousiaste 
de notre temps 

pour ceux qui encore 
ne sont pas 
mais qui s'annoncent 
avec un visage 
plus genereux, 
nous serons les gagnants 
no'us qui avons Ie plus 
souffert de lui. 

Car itre en avance 
sur son temps 

c'est souffrir beaucoup de lui. 

Mais c'est beau d'aimer Ie monde 
avec les yeux 

de ceux qui ne sont pas nes 
encore. 
Et splendide 

de se savoir deja victorieux 
alors que tout autour de soi 

est encore si froid et si sombre. 

Otto CASTILLO 



La finalite de nos ~roupes a herite,lors de notre ren 
contre ROME'79, d'une precision de grand~ portee: 'au ser-=­
vice d'un seul monde'. Deja implicitement contenue dans la 
definition de nos Principes Generaux comme la consequence 
naturelle de notre maniere de vivre, cette affirmation re 
percute aussi Ie cri d'u~ monde plus divise que jamais. 

Ce qui nous unit - Ie partage d'une meme vocation, d' 
un meme appel, d'une meme reponse - et l'experience commu­
ne que nous en avons part agee au cours de ces dix derilie­
res annees, ont mis a jour la croissance lente mais sure d' 
une Communaute de Vie Chretienne mondiale. C'est dans cet­
te direction ques'est oriente Ie Conseil General en sep­
tembre dernier. 

Avant de reprendre la route cpour cette nouvelle etaDe, 
eclairee par ROME' 79, nous nous sommes accordes un temps de 
reflexion, de nombreux echanges,la lecture scrupuleuse des 
suggestions concernant PROGRESSIO, . faites !lar les delega­
tions nationales. Notre souhait demeure de faire de cette 
revue un instrument veritable, qui transmet la vie de la 
CVX, qui ouvre les horizons de son action reelle et poten 
tielle, qui communique les nouvelles de "ceux qui sont 
loin". Nous avons lu et relu les 'Actes' de Rome'79,pour y 
rele~er lessillons ouverts, depister les attentes,afin de 
repondre a ce que cherche et attend notre Communaute AU­
JOURD'HUI. 

C'est a la fois par une presentation renouvelee (cet­
te mappemonde comprend l'Australie!) et un contenu(qui pui 
se a i·' experience et a la reflexion d I une Communaute mon=­
diale) que PROGRESSIO prend la route de l'apres-Rome'79.
Vous avez promis d' ecrire afin de partager avec tous vos ex 
periences, ou simplement vos nouvelles. Herci d'y p~nser-:-

A tous et a chacun d'entre vous l'assurance de notre 
pensee fraternelle et de notre priere. 

L'Equipe du Secretariat 



UNE RETRAITE IGNATIENNE POUR LES LAreS? 

A l'Assemblee recente, un des sujets quj. a attire Ie 
plus d'attention a ete Ie caractire es~entiellement laique 
de notre eVX.Parmi d'autres thimes, il y eut aussi l'impor 
tance des Exercices Spirituels pour la CVX et tout Ie pro= 
bleme de la formation de ceux qui sont interesses par notre 
Mouvement'. 

Les reflexions suivantes voudraient aborder ces trois 
sujets et lancer une idee. ~ en esperant que ceux' qui 'les 
liront ne feront ~as la merne chose! •• ~ 

Saint Ignace ne connaissait que les Exercice.s complets; 
. ce n' est que quelque temps apris lui que la retrai te annuel 
Ie de huit jours commen~a a etre pratiquee. Si cette der= 
niere est un bon moyen d'.etre introduit aux Exercices., il 
est perrnis de se demander si c'est vraiment Ie meilleur,no 
tamment pour un laic. -

Les Exercices contiennent une dynamique dont Ie deve-l. 
loppement prend du temps:l'Esprit Saint no us l'accorde tau 
j·ours •. Ils renferment aussi toute une' pedagogie dont on ne 
peut guere faire I' experience sans les suivre completement. 

En regIe generale,il est assez irrealiste de demander 
a des gens de faire une retraite entiire de 30 jours. Et 
cependant c'etait pour Ignace Ie seul moyen de donner les 
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Exercices. L'autre methode dont il les donnait dans leur 
totalite etait specifiquement adaptee a des personnes tr~s 
occupees, et donc incapables de se retirer pour' 30 jours. 
Suivant cette derniere methode, Ie retraitant continue sa 
vie normale et poursuit ses occupations, mais, pendant 
quel<Jue temps chaque jour., ilmedite et fait oraison, con­
formement aux suggestions de l' accompagnateur de la retrai 
te, rencontre regulierement etqui guide par etapes Ie re~ 
traitant dans tout Ie cours des Exercices (si la chose sem 
ble convenir). -

Mais alors, et c'est la question que je pose: oui ou 
non devons-nous reflechir serieusement i l'adoution de cet 
te "Retraite de la 19~ Annotation",comme.methode reguliere
d'introduction finale i la CVX? 

C'est en toute conscience que j'utilise Ie terme de 
"finale", car on reconnait assez generalement aujourd'hui 
qu'il est difficile a quiconque defaire une experience au 
thentique des Exercices Sans avoir auparavant une certaine 
experience de la pri~re, de l'Ecriture Sainte, dela "di­
rection spirituelle",sans compter(d'apres les orientations 
d'Augsbourg et de Manille) une certaine experience de la 
pauvrete et de l' injustice sociale eCf. "Pourquoi et com­
ment preparer aux Exercices S:Qirituels", par Jose Luis Ro­
driguez-Lapuente S.J., "Supplement de Progressio", n. 13). 

Voila quelques avantages de l'adoption de cette prop£ 
sition: 

1. 	Tous ceux qui entrent dans un groupe CVX auraientfait 
l'experience de tout Ie dynamisme et de toute la pedago 
gie des Exercices et la prolongeraient.grace a l'aide 
et au partage de l'experiencecommune de la communaute. 

2. 	Cette maniere de =aire l'experience des Exercices est 
s~ecifiquement acaptee aux laics,en tant que ceux-ci 
sont guides pendant Ie deroulement de la retraite en 
conservant leurs occupations et leur mani~re de yivre. 
La decouverte de Jesus et la decouverte de soi-meme,aux 
queUes menent les Exercices, prennent place au coeur 
meme de 1& realite quotidienne, - et non dans une atmos 
phere "cloitree" de silence qui ne peut convenir au 
rythme de vie d'un laic. (Je suis i fond pour Ie silen­
ce et j'aime les cloitres,mais silence et pri~re.serie~ 
se prennent infiniment plus de valeur quandon lesde­
couvre d'abord dans la vie reelle de chacun: l'experien 
ce de la "vie religieuse" ne s'identifie par avec l'''ex 
perience religieuse"). 
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3. 	 Tout Ie monde ne parcourrait pas Ie d~veloppement total 
des Exercices, et meme, comme l'envisageait Ignace,quel 
qu' un pourrai t ne pas aller au-dela de la Premiere SemaI 
ne. Mais, d'une maniere ou d'une autre, cette experien=­
ce permettrait a un individu donne de voir clairement 
si la CVX est bien sa vocation. De plus, s'il s'y sent 
appele, il serait a meme de faire un engagement foimel 
et realiste:"realiste",car c'est dans sa vie meme qu'il 
decouvre cettevocatipn, et il saura s'il pourra etre 
aide par des membres de la communaute ayant fait une ex 
perience analogue. ­

4. 	 Etant donne que nous_ nous orientons vers une Communaute 
Mondiale,nous compterons moins sur Ie secours des struc 
tures, et davantap,e sur la communaute de l'esprit et de 
I' experience. L' experience 'commune des Exercices dans 
leur totalite est un lien reel d'unite dans notre CVX. 

Ce mode de retraite est deja pratique par des equipes. 
de religieux et de laics, avec un plein succes. La "Review 
for Religious" ("Revue des Religieux") en a fait un e,xcel­
lent expose (vol. 36, 1977/2). Le titre de l'article est 
"La Retraite de la 1ge Annotation: retraite de l'avenir?" 
Cela pourrait-il etre un element de notre avenir?Pour nous 
permettre de repondre a cette question,nous publierons une 
serie d'articles, redige~ par des personnes qui ont fait 
l'experience de ce type de retraite. 

Patrick O'SULLIVAN S.J. 
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LA RECENTE EXPERIENCE DE DEUX SESSIONS DE FORMATION 
EN INDONESTI 

Chers amis, 

Nous nous permettons de vous communiquer certaines de 
nos exneriences ces deux dernieres sessions de formation, 
qui se-sont tenues en Indonesie. 11 y en eut en tout qua­
tre: les deux premieres en 1976 et en 1978, les deux der­
nieres en 1979. Celles-ci ont ete appelees : "LIVE - IN" 
(initiation i travers 1 'experience) ,car leur but etait sUE 
tout un APPRENTISSAGE de BASE de la COMMUNAUTE, et la cho­
se la plus importante etait de permettre a chacun de faire 
l'experience de vivre et de prier ensemble en tant que com 
munaute, ainsi que de fournir ce qui est necessaire pour I' 
edification d'une communaute. 

A) - La session de formation de SALAM (Java Central) fut 
donnee pendant 7 jours, en janvier 1979, pendant la saison 
des pluies. 11 y eut 53 participants, plus une equipe d' 
animation de cinq personnes: trois jesuites et deux reli­
gieuses Ursulines. 

Le theme a ete identique pour lesdeux sessions: "JE SUIS 
AIME PAR MES AMIS ET PAR DIEU". 

Le materiel (les idees) dont nous nous sommes servis 
pour la premiere partie de la sessi.on a ete emprunte aux 
vres de Serendipity. 

Pendant les trois premiers jours, les participants,r~ 
partis en petits groupesde 5 ou 6, chacun de ces groupes
guide par un membre de l'equipe (chaque assistant a~ait en 
charge deux petits groupes) execute rent differents jeux de 
Serendipi ty. 
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expe.lLience.o de 6olLma..tion 
Si simples qu'ils soient, ces jeux donnent aux petits 

groupes 'une base pour edi:l;j.er des relations mutuelles authen 
tiques, sur un plan de PROFONDEUR HUMAINE. fonde sur les me 
thodes recentes de DEVELOPPEMENT DU GROUPE,de DECOUVERTE DE 
SOI-MEME et de PSYCHOLOGIE DU COMPORTEr-1ENT. 

Ces journees nous firent decouvrir que trois facteurs 
essentie1s concoureht a la vitalite d'un petit groupe: 1a 
croissance de 1apersonrie, l'edification du groupe,enfin la 
tache ou lam"ission. 

LA CROISSANCE DE LA PERSONNE embrasse toute la decou­
verte de soi-meme comme ¥ersonne : vos qualites particulie­
res, vos forces et vos aiblesses; votre formation spiri­
tuelle et intellectuelle, etc.Il s'agit de devenir vraiment 
une personne, une personne totale. 

L'EDIFICATION DU GROUPE consiste a deveni~ une e~uipe: 
une communaute d'amour, de confiance et c.'accepiationmutuel
Ie, Oll chacun s 'eprouve comme ,un element de 1.' autre. et se 
considere comme Ie serviteur des autres, tous etant Ie Corps
du Christ. Nous avons fait Vexperience que, pour consti­
tuer un groupe, i1 ne suffi t pas de s' asseoir les uns pres
des autres. La chose demande-du TEMPS: elle implique atten­
tion, partage, pardon et affirmation. 

De meme, l'experience nous a montre que la forma 
tion du groupe comprend trois etapes: Ie Eartage. de. 1 I his::" 
toire de chacun, l'affirmation et 1a priere commune: 
1. LE PARTAGE DE L'HISTOIRE DE CHACUN consiste a fournir au 
groupe les donnees de base dont 11 a besoin pour que 'se rea 
lise la connaissance les uns des autres: passe, . present et 
futuro 11 importe donc que chaque personneait la possibi­
lite de faire partager quelque chose de son intimite:ses ob 
jets d'interet, ses craintes, ses echecs, ses espoirs et 
ses reves; les evenements importants de sa vie, son entoura 
ge, ses lieux de vie ;sa profondeur psychologique, ses hauts 
et ses bas dans I' ordre. affectif., ses sou::frances et ses 
J01es. Tout groupe qui ne prend pas Ie temps pour .. assurer 
cette connaissance mutuelle en profondeur ne tardera pas a 
decouvrir qu'il ne se developpe pas et que de plus en plus
de malentendus s'elevent. . 
2. L' AFFIRMATION resulte de 1 I etape precedenteet se devel0l2. 
pe dans la mesure exacte du niveau d'ouverture et de since­

. rite loyale des membres. Elle consiste a repondre, e"ii"""tiiit 
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expe~ienee~ de 6o~mation 


que communaute d'amour, de confiance et d'acceptation mu­

tuelles, a tout ce qui a ete precedemment decouvert: be­

soins, souffrances, desirs, craintes et espoirs, joies et 

reves. 


3 .. LA PRIERE COMMUNE d' adora'tion es tune consequence auto­

~atique des etapes precedentes: el!e se produit quand les 

membres du groupe sont parvenus a l'ouverture mutuelle. 


Chaque 'sess ion s .. es t terminee par une priere ou un can 
tique, avec souvent priere les uns pour les autres. ­

Tout cela, nous en avons £ait l'exoerience a Salam 
pendant ces trois premiers jours: chaque membre d'un petit 
groupe s'est efforce d'aider les autres a atteindre la pIe
nitude de son potentiel, afin de contribuer a la croissan~ 
ce mutuelle de tous par tous! 

Nous avons fait I' experience que dans la cO,mpagnie de 
personnes qui se temoignentsympathie, interet et amour, 
nous pouvions nous offrir et parler de nos problemes et de 
nos craintes comme de nos espoirs et de nos reyes pour l'a 
venir. Au lieu de recevoir des aut res des reactions negatr 
ves, Ie "feed-back" etait posi tif, c retai t l' AFFIRMATION:­
Peu a peu, 1 'affirmation provenant de ceux que nous etions 
parvenus a aimer dans la confiance surmonta les sentiments 
nesatifs avec lesquels no us avions si longtemps vecu. Et a 
pres quelque temps n.ous pouvions dire: "Je ne suis pas sans 
valeur" ••• "J'ai des qualites originales" ••• "Je suis digne
d'etre aime" •.. 

'Pendant ces quelques j ours la COMMUNICATION mutuelle 
fut grande: doucement mais surement, nous nous sommes ou­
verts et avons permis aux autres de venir EN nous. 

Chaque petit groupe est veritablement devenu une com­
munaute d'amour et de confiance, et cela parce que ses mem 
'bres ont reussi a creer une atmosphere d' ouverture. ­

I - Le Programme (premiere partie) 

Chaque matin commen~ait par une heure et demie consa­
cree a la priere: celle-ci consistait en exercices divers 
d'oraison et de contemplation ou de meditation de l'Ecri ­
ture Sainte. Beaucoun exnrimerent leur etonne~ent en se de 
mandant comment nous'pouvions occuper/tant de temps: et ce 
pendant. il nous semblait parfois'manquer de temps pour la 
priere. si bien que celle-ci se prolongeait. 



Nous avons utilise les exercices de prise de conscien 
ce, empruntes au livre du Pere Anthony de ~1ell0, S.J:­
"SADl1ANA, UN CHEMIN VERS DIEU:'. 

Les trois premiers quarts de l'heure se nassaient i 
des exercices varies, differen ts chaque jour. 

Sans pretendre remplacer la priere personnelle. ces· 
exercices de prise de conscience en sont un excellent com­
mencement. not(imment par leur vertu d' indui re au calme et i 
la relaxation. Bien faits et reguliers,ils ap~ortent paix,
controle de soi-meme, joie dans les difficultes ou les en­
nuis. 

Simple preparation de la priere et de la contempla­
tion, 11s peuvent souvent devenir priere, specialement s' 
ils sont faits en presence de Dieu et si pensees et senti­
ments s 'elevent vers Lui. 

La derniere heure se passait en oraison ou en medita­
tion de l'Ecriture Sainte, avec partage mutuel,priexe spon 

chant, qui contribuai t a creer .1' atmosphere voulue. Tous 

tanae et evaluation. -

Les sessions: 

Chaque sessionou chaque priere. commen~ait par un 
ne 

tardaient pas i s'y joindre et a y participer. d'autant 
plus qu'ils goutaient les melodies et les paroles.Au cours 
de la preparation de la session . de fo.rmation, nous avons 
donne grande~attention au choix de ceS chants. et nous y ~ 
vons cons acre beaucoup de temps. 

Les sessions etaient les suivantes: 
1. ~fON ARBRE DE FAMILLE 

II s'agit de repasser les faits significatifs ou im­
portants de notre enfanee et de faire un dessin simple d' 
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expe~~enee~ de no~mat~on 
un arbre symbolique, representant nos associations d'en­
fance, en utilisant differentes couleurs pour y represen­
ter notre famille : vos sentiments sur votre enfance (cou­
leur de l' arbre) ;. votre formation spirituelle (Ie terrain 
autour de l'arbre); vos principaux souvenirs (a l'arriere 
plan). - Ainsi chaque personne fait part aux autres de ce 
qui, dans son enfance, a contribue a la faire ce qu'el­
Ie est aujourd'hui. 
2. LA PROMENADE DE CONFIANCE 

li ~ 

Le but de l' exercice est de creer une relation de con 
fiance, d'ouverture et de loyaute avec quelqu'un du grou=­
pe. 

Tour a tour,chaque membre du groupe re~oit un bandeau 
sur les yeux et est mene pendant 7 minutes. Le partenaire 
a pour role d'aider a faire l'experience du plus grand nom 
bre possible de sensations (entourage, sons, odeurs, sensa 
tions diverses). Cela peut conduire parfois a de belles ex 

~ J:erience_s eta. des interactions de groupe. 

3. QUI EST DANS LE BOL AUX DESIRS? 
Le but de l' exercice est de reveler vos buts et vos re 

ves dans un climat joyeux de camaraderie ,en vous projetant 
dix ans.en avant dans l'avenir. Chaque membre do groupe re 
pond, sans signer son nom, a certaines questions sur une 
feuille de papier. Elles sont mises dans un bol, puis lues 
une par une. Chacun doit deviner de qui il s'agit. 
4. DECOUVRIR ET COMPRENDRE SES EMOTIONS 

But: vous aider a identifier les choses qui eveillent 
quatreemotions fondamentales (satisfaction. chaleur, frus 
tration, insecurite) dans votre vie et a dire com~ent vous 
vous en arrangez. Chaque membre du groupe exprime ces emo­
tions en faisanf des mini-posters. Dessins, slogans, recla 
mes de publicite ••. peuvent ihre utilises et decoupes dans 
de vieux magazines pour symboliser ces quatre emotions. 
5. PROFILS DE CARACTERE 

But: representer les profils de caractere ou de per­
sonnalite des membres du-groupe, en utilisant pour se de­
crire et pour decrire les autres une couleur, un son ou un 
instrument musical, un proverbe ou trois adjectifs. 
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6. 	FOR}~TION DU GROUPE 

Ce 	 )eu comprend deux parties: 
~ 

a) 	Une'choteographie d,echant, ou un drame musical. Chaque 
groupe cree une choreographie en uti lis ant lesmoyens
sUivants: un balai. uneserpillere, un seau, un vieux 
drap ou une vieille couverture. Seuls les chants "sont 
dramatises. 

brLe' mit'oir. Exercice bien fait pour detendre Ie groupe. 
notarnrnent en cas de fatigue ou quand l'atmosphere de­
vient tendue. - Chacun choisit un partenaire. Uneper­
sonne devient l'autre, par son reflet dans un miroir. 
Quelqu'un se met· a executer, tant qu'il peut, des mou­
vements droles ou des danses.Le miroir <loit suivre cha­
que mouvement. Tout cela est accompagne de musique ap­
propriee. C'est tres amusant. 

7. 	LES CERCLES D'INTBRET 
But: vous permeq:re d'exprimer, autrementque par des 

mots, vos sentiments d'interet (d'affection) pour les au­
tres. Tour a tour, avec un bandeau sur les yeux, chaque
membre du groupe est pilote autour du groupe: ainsi chacun 
sera a meme de sentir les sentiments du groupe a son egard. 

8. 	VOS FORCES SECRETES 
But: vous aider a prendre conscience, chez' les au­

tres, des forces cachees et des qualites plus ou moins e­
videntes. et de Ie,s affirmer. Apres avoir lules signes du 
Zodiaque. vous mettez pres d'eux votre nom et celui des au 

"tres en choisissant ce qui convient Ie mieux. 

10. LA GRACE DE DONNER 
But: perme!tre_a ch~cun ee £airepart de ses senti ­

ments positifs a'1 'egard des membres de son groupe, par Ie 
don de cadeaux symboliques (photo. montre ••• ); 

11. DEFINITION DES BUTS 
Pour permettre a chacun d' etablir les etapes ~rochai­

nes de son avenir et de se mettre en position de depart. 
- Tous ces jeux, qui ont occupe les trois pre~iers jours.
et,dont Ie but .etait de permettre une connaissance mutuel­
Ie en profonde:ur pendant un court Taps de temps ,ont eu bea£ 
coup de succes. 
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expe~ienceA de 6o~mation 

A Salam,a ~artir de la matinee d~ quatrieme jour, co~ 
men~a une Retra1te ersonnellement u1dee, - chaque assis­
t~nt etant charge 'une 1,za1ne e part1cipants. C' etai t la 
seconde partie de notre session de formation.Nous avons es 
saye de creer une atmosphere de silence,de tranquillite et 
de calme. 

En fait, nous'nous sommes rendu compte que Ie change­
ment avait ete trop abrupt de l' amusement et du partage ,de 
la joie et du'rire, a un silence assez strict et a de lon-, 
gues heures de prier.e. Beaucoup eprouverentde la difficul 
te i s'y adapter. Et l'equipe elle-meme passa par une petT 
te crise. De plus,les participa1'l.ts etant trop nombreux,les 
assistants nepouvaient pas consacrer assez de temps i cha 
cun. Ceci dit, participants et assistants mirent beaucoup
de volonte et, lentement mais surement, entrerent tous 
dans l'esprit de la retraite, si bien que tout se passa 
pour Ie mieux. 

,Le septieme jour, qui fut Ie dernier, fut cons acre a 
1 'evaluation en petits groupes, aux projets et i l'informa 
tion sur la CVX. Cette evaluation fut positive, et nousu= 
tilisames les reactions de chacun pour la session de forma 
tion suivante. ­

B - La seconde session de formation, qui se, tint a BONGSA­
RI (Java Central) profi ta donc de I' experience de la premie 
re et futorganisee de maniere un peu differente. -

Toujours centree sur,. 1 j ideal de VIE COMMUNAUTAIRE, el 
Ie ne dura que 5 jours, en fin juin 1979.Elle;rassembla 3'8' 
ear~icipant~, la J?lupart etu~!an~s d'universite, avec une 
equ1pe de S1X ass1stants: 4 Jesu1tes, un professeur et une 
religieuse Ursuline. 

Le "materiel" fut assez semblable a celui de Salam,et 
comprit done les memes j eux. }.fais i1 n 'y eut :ea~ de sepa­
ration entre jeux et retraite let les jeux s' insererent dans 
Ie cadre de Rencontres spirituelles. 

Ces Rencontres Spirituelles sont des meditations, sur 
la Bible, avec un~serie de questionnaires ou de recherches 
personneFes,visant i re!ier l' Ecriture~Sainte aI' experie!!. 
ce concrete de chacun, a l'aide des methodes modernes de 
l'~ycholog!e. A nouveau, nous,utilisalJle..! les Cout:s ~e Se­

'rendiplty. Alns1cette tentative de Viecommunautairea 
Bongsari_fut_une expe'l"ience plus integree(plus uniheejque 
la premiere' a Salam. 
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expe4lenceb de o04matlon 
Voici lesthemes de ces RENCONTRES SPIRITUELLES: 

1. 	"Dieu a cree l'homme a son image et a sa ressemblante" 
(Genese 1, 26-30). Reflexion, partage. action de grace a 
Dieu de m'avoir cree. 

2. 	 "Que veux-tu que Je £asse pour toi ?"(Harc 10, 46-52). 
Pris.e de conscience du fait que Ie Christ peut resoudre 
nos prob lemes personne Is, nous .apporter detente et paix, 
permettre-a chacun de faire des progreso . 

3. 	 " •.• Je cons tate en moi la lutte de deux forces contrai­
res: celle du mal et celle du bien, celle de la chai ret 
cellede 1 'Esprit~1 (Romains 7, 21-.24)" Le combat spiri ­
tuel: les paroles de saint Paul, qui expriment son expe 
rience personnelle, peuvent m'aider a comprendre Ie dra 
me interieur de nos luttes. ­

4. 	Les faiblesses de saint Pierre et Ie pardon de Jesus (Hat 
thieu 26, 30-35 et 58, 69-75). Prendre conscience en 
groupe de la necessi te d' imi ter Ie pardon du Christ pour 
les fautes de notre vie, et d'accorder aussi notre par­
don aux autres. 

5. 	"II est ressuscite, I1 est vivant!" Le recit,notamment, 
des disciples d'Emmaus (Luc 24, 13-32). "Nolls coeurs n' 
etaient-ils pas briilants quand II nous parIaH sur la 
route?" 

6. 	"Qui suis-Je, pour vous et' pour les autres?" (Marc 8,27 
30). La profession de foi de saint Pierre.Reflexion sur 
'.'ce que Jesus est pour moi". 

7. 	 "Pierre, m'a.imes-tu? Paix mes brebis!" (Jean 21,15-17). 
Prise de conscience de la mission a laquelle Dieu m'ap­
pelle et de la necessite commune de cet engagement. 

Les deux sessions de formation ont montre qu' en une cour 
te periode de temps un' climat de confiance· et d' ouverture 
pouvait etrecree entre personnes differentes,notamrnent en 
vivant ensemble et en priant ensemble avec intensite.A la 
fin des sessions, on etai t bien triste de se separer et des 
larmes coulerent •.. 

La retrai te personnellement guidee de Salam et les ren 
contres spiritueHes de Bon~sari nous ont rappe1E; 1 I appeI 
que nous adresse Ie Christ a Le suivre de maniere speciale 
en transformant notre vie: c I est ce que nous apporte la Com 
munaute de Vie Chretienne, c'est aussi ce qU'elle nous de':" 
mande. ­
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e.xpeJtie.nc.e.,6 de. 6oJtma..tion 

Les dernieressoirees des deux sessions de formation 
furent des soirees de recreation et de rire.Plusieurs grou­
pes manifesterent leur imagination creatrice en orpanisant 
toutes sortes d'amusements joyeux, accompagnes de chants. 

Beaucoup avouerent que leurs attitudes et leurs fa~ons 
de penseI' avaient ete transformees en profondeur.Maintenant 
que tous sont revenus chez eux, leur experience de vie com­

qui nousont aides ii preparer et a donner 

munautaire intense les 'animera dans 
donnera un esprit d'engagement. 

leurs grou,es et leur 

Nous exprimons, -en terminant" notre reconnaissance ii 
tous ceux ces ses 
sions de formation; et nous serons heureux de recevoir des 
reactio,ns, des commentai res et des idees. 

Soeur Brigitte BROUWERS, O.S.U. 
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Erik .deJONGH 
Coendersweg S4 
9722 GJ Groningen 

.PAYS BAS' 

. J'a1 
APres mon, education' . 
venu membre desCVX 
deviennent.de. pluse 

JeanetteERDELAC . 
2118 Helmsdale D.rive .. 
Euclide,Ph:i:o 4414;;: . 
.ETATS';'UNIS . 

'. J 'etudie 
versite Jel1uife. I1 :.,:a·.w... a 

les 'CVXet en, aOiit} .' 
nesdes Etats:"Unis. _ ....~"" ..._.• 
eti ens~igner et'je
de nouvelles gens. ., 

Jean:- Claude P-OLLElucij~ii.;<;{;~·~~.·:.· . 
. ·Pontifici um Co Hegiulll;:G:e,rmatl{culn . 

agi8~i;o~~n._Nif~acEd~;~~':f~~r~~: 
J'ai 21 ansetJ;~';J~0}iscf;i~mi~ariste aRome.J' 

litteratures, la musi!9'i\e'cl1ssiqueet Ie patinage 
ce. I1 y .a troi~ans.Aue ojesuis engage dansles' 
suis actue11ementredacteurde Progressiq:-je.;1.lnes. 

Perpetua KATEPA. 
p.O. Box 2379 , . 
Lusaka - ZA~1BIA 

J 'eiudie l'agricultureen Z~bi.e ~ 
suite con:tinuer en ic:lisant'.nous .. 



, " ,";\,.., ,-,,­

ans et je tra,vaille dans une pe(:i.heht:r~p'TF:;'
speci alisee dans Ie comme rce-'d'appai,eils'a 
· mon t¢mpslibre a lire un bon' livre.ci'~a ,re 
film.J:ai'me les exc ursions,en mbnt'a,gne • .ra, 

.InGs ique't:lassique. Mon. servi ce dans le:sCVX:' 
'que mon, travail et mes passe-tempsne.'ni:':~bso.!. 
l~temerit. I1 m' aide a croitre en Dieu e;t;a::do,!! 

·pY()fond.'a:ma vie. A.M.D.G.: . 

. je m'occlJpe de psychologie:Depui$ . 
llea la formation de pre-communautes et:c,ommu~ 
eunes. le, voudrais vo~r enc'ore plus ·c1airenient.' 

fession.peut servir les c,rX.Je.voudrilis col 
CVX,desll,ni vers ite s comme guid~'des/ExercI 

udiante a l'universite de. Ba~ga)o~rein~'spe~_ 
'enseignenl~J).~. I1 y a.7 ~n~qb~ jEi s~~se!! 

et en JU111et 76 J' alete eluec15nsul­
· .ante-desjeunes ,.a notre ConseilExecutif 

,mes-ceIltres .d' interet.:,musique , lecture"'. 
,~t la'/rencontre des gens. . 

.etjesuis etudiant de medecine. a riDriiv~r 
· 'a~mela.,musique, je jdue Ie. "pianoet-la;.' 
.. fiehs, a un:' grouped-e jeuhes ,adtlltes,'qUi 

.dei.etudi.ants aA\univ:ersfte .•,Ceitecommu 
force de creer i'.Urii fedansma ..vie'd' etu=­;'" '. - ~ -. -' , ",~"." s ,- - '", ,,' - , ,"', ' 
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Maura TWOMEY. 
24, Vict0ria Road 
Clontarf 
Dublin. -

BAVIERE '79 

institutrrced~ peti 
nombr,euse . ii., ya', . 
~ravai11e beauc 

Qua:tld la Commission Europeenne des 
la p1.:emier:'fbi~.:.n Autriche (Pr_ogressiR, 
S.entl lanecesslte de comprendre ce que' sont 
Pr'intipe~.GenEhaux en sont enos instrllments, 
il nous fallai t preparer l.a comprehension -des ,

, ;' '/ '­



Ie Preamb(fle 
adit dans 

, iT s 'ggit jus 
isatlon .Et. tout 
re.unpuplt:re ,n2.<'

:ebur les jeunes t,plusqu' une:simpie:: 
ehtrectfinsletextepour~ voi r comment'Dieu a, 

"continue.,a· travailler dans Ia viedesCVX. No~ 
." '. t achaque point se enplusieurs.,' eta=: 

.u't le temps nOl1~ rioussommes laissesguiperpa'L 
suivante.'Nous avOilspenseque c'e:taiti:lneques 

onQ'(;~mel1tale poj.liles jeunes~"Coml1}erit, ItS CVXpeuveIlt' 
un sens a notre· vie;~comlllentnousaideIlt- el, 

sager les besoinset l-esdefis.dela.vie,e't'si e1 
. lverit pa~sces q')Jestions, ·comment aumoins. deve= 
" les en nous fa force '.. vi vreavec cesque'stions,.

e,rl.es - . ' , 



. - . . 

... ?as'V6ue .aJkpci;1:es . 

nietsJo1.frS no1,ls··.;..~j)reparerr~· rencon.tr 

nan ana1e des Jesrse.Notis v av.qns do'nne. 

sugg.es tions pour' aimfie".. .Naus etipRsatis$i 


'ae pbtivoiraccuei s,hotes quiPlttfo:is on 
jrrahd traJetpouT pOl)voi'r noos rej6indre;Je cite.. '.' 
mann (EYG.~; Marianne Milde (secretariat,· .d' Augsbourg):;e 
sep,hine Schuhbeck(personneae' cont.act eUI-opeenne)' quf'~t6 
pntamime des amis. Le samedi .nous ·avons d~lebre r'euth 
risHe eMemble avec les membres'de la tvx .aeWeiden'.Anres 
nous avdns mange"a la bavaroise" .Un gyi:md mercia tohs'! 

'. . 
LES. E:)cERCICES. SPIRITOELS AVANT LEMARIAGE 

Il yavait deja des ann'eesqLie j'avais 
te., En fait laderniere re je la £aisais.. apres mon 
SSC. C'~tl:lit une retrai!e et j e .":{I.e la:p.rena:is .. pas, 
au seneux~ Ily a deja. trois ans que. je fais paitiedes,' 
CVXetencro.issant dans cemouvementdeviej'ai e.uiJe de< 
sir de faire une retrai te pour approfondir marelation'll:ir~E·· 
leSeigneu'r.. en plus ,etan3: sur Ie point, . de me marier 
je voulaisme preparerspirituellement q.ussi bien 

. Tiellement. Voila pourquoi j '.ai aoncfait cet.te 

guidee (la premiere qe ceg~nre POll):: .moi) ensemb 

nie et PhH a l<i villa st. Stanislaus, Lonavla, 

direction-,du pihe Jose Bonetet JohABrenon.Nous 

me.nce le.soir d.u 2 novembre 1978 et rious avons 

p.res"mid:Ldu 16. C'etalt une retraite .ppantastique;

etmemorab'le, 	 , . 

, 
-Nolls' avon.s-.io-uCh,eles poinf~suivanfs: 

l,·Dieu et Ie Pere de 'Jesus 
2. La prQpi ti'ation pOll rnos peches 
3. Lc; pliissancede Jesus 

.4. 	Jesps notre pique 

jesus ,notre Seigneur ressuscite 


Moh·directeur Ie pereJose Bonet m'aida a' 

par ·1 'experience c.e la puispance, du pardon,. de 
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.:t prinC'ipal'd~itdPt~}la journeeetaij:;)'e;llcha: 
corriiTIeIi<;~rita,,"eF J.\eHPJi:<liT:i~~i,e npps a'v9ii~ f~,i,~ 

de ChTlstleJ~el).tre0de notre::;imour .;'L~prei;l:'I, 
'de sertsetl~"euGn'ar~stiE»el1e..,meme'nousonF 
1 'expgTienc~,de'1~.,:pr§s~~cepr(}f'9na~ydu Se:1:" " 
pendan,t'1'h9~ihel~~Tjqii~je;:'inel! u~s ap~:rJ~ll del' ' 
pour;:l!?\se.ly;i'~~~'f1l",,,P(Jul;:,(~I1etre, ~:Unt'~in' tout' 

;}c::ornmlLlH J' al'\1l10r;s,<rea:1:?se(q:ute;)e n,taya1s,>paS' "bf3­
me;s t'a.He,iltes;del:,il lPooT ",de,Dieu';".':e,£ qUE) 

, }~;ci~~:L~~~~~:t~*~;t~~~~i~ ~:~Pib~~¢,~;~~,~~!" 
"est JU~~ {Ce,q)Jl est ,rna pro J ect10p ,de J'cl 'holl)me}. 
freSu::r"e,t'>aut'Undespeche\que, je¢ow~ets;ne

,I 'amQuFPur ets'a:hs condition qu'il riie porte . 
, , ut6,t;:lP'~~#1:i;~·q:uaI.1a:,jem~i~Fons!~rc,\lisg~'~'i?aTr~~, 

"'~'~'."-~'''''~:i~':.,",:~~J)P:.::_~~~~\U7 ;J~~.~:~_:~~.g~~~'::,,~_.\~ , ~;s,p/ ~,~ ~_~.:'51 ~,~ , S U,lS 
meTiteY;l'ehfer;'et llOnpas • r~'Seigneur.Il 

vo lon.fetou:t,'iifalt.! i bre.:Voiltee1a;m' a ai;' 
, ncl;e cifqcte;l'~,'peehe'e;staPJust~.·. " ' 

,.\~;::~,~ '.~ , " " ,­

fiue t'ueux ;de·;la.:'r~tt.aft~~~'f'a:ie~l'·' 
"T~riduG?r.npte "',Je y()Pd.:rafs::pa,Tt~g'e:r aV§l~~ 

,d~,cesmomeRts.:.q1J'lsesl',tuent/),.aansle
ur>::e;t' 'd_e/J:~~ ::'pU'.i.~,s_c~·nt:~.?,:-~ h_~< 
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est que 

suiva;,t Ia: 

ohei:,sance 

et s ignificat.ive-. 


'!Beni soH lePieuet Pere de 
Chr.lst. dans. sagrandemisericorde,' ilnolls 

. nouveau Pllrlaresurrectionde Jesus Christ. 
mOT'.iS, pour~me ,vi van,te esperance": (IPi.e,rre 

,sa,re m' abeallcouP toucheetm a rapprocJ:ie duI 

1 'p<periellc<) de son" all10ur s fms I imi tes, .sans 

an'<)\H .libre q1.J~ ne force pas, qui. n I altend 

d~ mon attitude negative, de rna faiblesse. 

croitre et me donne Ia liberte.Il me Iaisse 


mon coet;r, me pousse a communiqueI' 
me pousse apartagerc mon feu 

ne,;une vienouvelle p~r.la~mort, la mort . me,s 
negatifSE't taibles". Cela me donne .une'esperance' 
potir chen;her Ie present.. Ce meme amour du Pere 
neSon -. Not,-re 'Seigneur Jesus Christ. 

Ide simples etreS humains; des' 
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a ete CIne exper.ience conduisant , 
cHlireinent, a L 'aimer. plusprofoP:dement;, 

decision deLe suivre de plusnres ,;J' ai en 
i:a q:u' I Yveut ·mevqi r~ vivre, e t 

hornmes souhaitent me Yoir viYre. 

a sQuffert;.:dandla chair § rompu'ave<,:;le. 
e:r:le tem1)s~utreste aVivre 'dansla 

se Ion lespassiqnsnuma,ines,. mais ~elonle 
Il su£'£i t;bien .. e.n e.;c;Fet . d' avoi raccompH 

a vbl(;mtedes' pafens.,ensepretant'aux di­
sions , ·quxsaql:.ll~ries ,:'orgies;' beuveries, 

d(;is.. idoJes. A;cesujet,'i1s.jugent e.,· 
ne<:;ciqriei<'pas'tyec eu)(:;versce to.Trentde 

se,repandent en 'outrages. "OPi,eYre 4. ;'2;:" 

sera.)l.uri::oinmere.mqntre letexte, 
pour.. moniql1pll~duSeigneu\r.·j,' ai.l.' 

st res'susciie Sel'R toujoursavec moL 
oil j'e\th6u~:r~i,'6u jestagner.ai, " au 

]e"prieQ4!Il me _gaI:tleto~:;~. 
rer quantl j ern' elo~ghe qe 

uil etre pleinernen~thuma:ih 
~ ~.-~ r.:::~> ,--, 
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RAPPORT SUR LA SESSION SPECIALE DES 

NATIONS UNIES SUR LE DESARMEMENT, MAI-JUIN 1978 


Comment les Federations Nationales peuvent-elles 

oeuvrer pour Ie Desarmement? 


1. LA SESSION 

II n'est pas facile de faire un rapport sur la Con­
ference du Desarmement de 1978. C'est qu'il ne m~a pas ete 
possible d'assister personnellement aux six semainesde la 
session a New York. Pendant mon sejour de neuf jours a New 
York, j'ai assiste aux debats des delegues a l'Assemblee 
Generale des Nations Unies et, avec les represent ants des 
ONG, j'ai fait des visites au "Coffee House",batiment des 
Methodistes dans une rue. voisine du siege des Nations Unies. 
J'ai assiste aussi aux celebrations religieuses et oecume­
niques de 1 'Eglise catholique, et partici-ee aux manifesta­
tions populaires dans un square public pres des Nations U­
nies. Les sessions de delegues dans. la Grande Salle des Na 
tions Unies offraient une vision de paix,mais cette vision 
etait incomplete car elle se fondai t sur des efforts pure­
ment humains et elle etait filee par des interits particu­
liers. 

Mon experience la plus profitable fut cel1e de mes con 
tacts avec d' autres representants des ONG, appartenant adi! 
ferents groupes nationaux et internationaux: tous, a la ba 
se, exprimaient un interit commun pour la paix., Ainsi une 
abondante delegation du Japon presentait aux Nations Unies 
des millions de signatu.res, demandant la suppression des ar 
mes atomiques. II y eut aussi une ceremonie oecumenique a 
l'eglise de Saint Paul Apotre. des processions pacifiques
dans les rues de New York et une immense manifestation ras 
semblant des miIliers de personnes a la place Dag "Hammers=­
kold. Celle-ci se tel'mina par une experience de"theatre de 
rues", ou des milliel'S de demonstrateurs firent ~emblant de 
mburir instantanement au cours d 'une attaque simulee par a!: 
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p~e~enQe .in~e~na~ionale 

mes atomiques. Par une exception sans precedent, des repr~ 
sentants de douze organisations non-gouvernementales,y com 
pris Pax Christi, furent autorises a des echanges avec les 
delegues des Nations-Unies .. l-ralheureusement, les expres­
sions de la volonte de paix, issues de la base et pourtant 
importantes, furent presque' totalement ignorees par la pre~ 
se et les autres media de communication aux Etats-Unis. 

Tel)e que je la vis, la presence religieuse aux Na­
tions Unies fut surtout sur Ie plan de l'information et de 
la politique. Je me suis demande quelle sorte de presence 
religieuse pouvai t etre possible au-dela de la pure morale. 
Comment, en particulier, la Federation Mondiale CVX peut­
elle apporter une contribution en tant qu'une organisati'On 
religieuse non-gouvernementale? Amon sens, la premiere e­
tape vers cette presence relisieuse doit etre la priere; 
mais il faudrait aussi, parallelement, une prise _de.con­
science, dans Ie cadre de·chaque contexte national, de I' 
immorali te de la course aux armements, cequi serai t un pre
mier pas vers 1 'education du desarmement.En 1982 aura lieu 
une autre Session Speciale et on peut esperer qu'alors les 
groupes nationaux de citoyens pourrontfaire des pressions
efficaces sur leurs propres gouvernements pour la reduction 
des armements. Cette prochaine session comprend la reunion 
d'un CongresMondial sur l'education au desarmement, sous 
l'autorite de l'UNESCO. 

Si nous prenons ce defi'au serieux,notls pourrons quei 
que peu concretiser notre ideal de desarmement dans chaque 
nation. Jesus nous a commande d'aimer non seulement notre 
prochain mais no's ennemis et certains documents recents des 
papes exposentle sens de.ces'consignes dans Ie monde mena 
~ant d'aujourd'hui. Je me permets ici de referer a un ar~ 
tic1e, recemment publie par Progressio et intitule"La prie 
re·· est capable de realiser bien plus que les reves de ce mon 
de" .. (Progressio n. 4, jui11et 1979). 

2. UNE REPONSE 

Enmai 1978. Progressio a publie un article intitule 
"Voyages et reves: la Federation Mondiale bVX aux Nations­
Unies". 11 provoqua plusieurs reponses enthousiastes de nos 
lecteurs. Un an plus tard, j'estime,que I'Qccasionnous est 
fournie de faire quelques pas vers l'incarnation de ce re­
ve. Je voudrais partager ce que jiai appris d'un groupe o~ 
cumenique original a Washington, D.C. ,appele"Eglise du Sa!! 
veur". 
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pne~ence in~ennationate 

II y a huit ans, quelques membres de cette eglise com 
mencerent a s'interesser beaucoup aux pauvres residents 
noirs de la capitale de ce pays. Ces derniers ne disposaient 
pas de represent ants au gouvernement ni de personne qui pui~. 
se parler de leurs besoins. Dans leurs e::::orts d'avocats 
pour aider ces gens, les membres de l'eglise ~rirent con­
~ience d'une mission speciale aux leaders pohtiques, qui 
eta1ent assieges. de tous cotes par des avocats pour dlver­
ses causes. Cette mission imnliquait la priere pour les 
.leaderset pour la solution des problemes, l'interet pour 
toute la vie des responsables des decisions politiques, I' 
attention religieuse aux problemes publics imJilortants et la 
recherche de la Volonte de Dieu sur les quest10ns qU1 se 
presentaient: en somme l'idee d'une relation pastorale et 
prophetique avec les leader~ politiques. Relation pastora 
Ie consistant en actes de charite, d'aide et de priere, de 
la part des membres de I' eglise. Relation prophetique daps 
Ie cas d'une insistance prophetique, en tension frequente 
avec Ia politique du gouvernement. On reconnut Ia necessi­
te de formuler la verite avec amour et, si Ia chose etait 
necessaire, de prendre ses distances par rap~ort i I~ac­
cord presume de I'Eglise et de I'Etat .. On n'oubliait pas 
non plus Ia relation d'amour et de comprehension a I'egard 
des responsables de decisions politiques·, souvent soumis a 
de graves attaques dans leur' viepersonnelle coreme dans 
leur vie politique. Les membres de l'eglise du Sauveur es 
timaient que I'union des approches pastorale et propheti~ 
que offrait de nouvelles possibflites, a condition de s'en 
raciner dans une communaute de foi. 

En tant que membres d'une commun~ute ecc iale de 
foi, luttant pour repondre a cet appel:ils en appelerent a 
la puissance - "Dunamis" - de l'Esprit Saint. II apparut 
clairement que la puissance de cet Esprit de Force pouvait 
~tre utilisee par les chretiens d'aujourd'hui s'ils vou­
laient devenir des chretiens plus murs. "Si l'histoire des 
vingt derniers siecles a pu ~tre changee par un noyau
de chretiens, pourquoi celIe du XXe siecle ne serait-el' 
Ie pas par des personnes engagees dans la foietprenant a~ 
serieux l'appel du Christ de Le suivre 8 travers sa mort 
jusqu I i une vie nouvelle .etd' ~.tre les temoins de la justi 
ce et du droit aupres des personnes. au pouvoir?" , -

Les membres de, Dunamis devinrent des batisseurs de 
ponts Ie monde' ~e la pauvrete et ce!ui ~es riches. 
Leur Ie croissant d'avocats les impliqua personnellement 
dans des relations avec toute sorte de gens opprimes ainsi 
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p~e~ence ~n£e~na£~onale 

qu' ave<;: des responsables de decisions poli tiques au Congres. 
Mais par la meme grandirent aussi leur foi,leur aptitude a 
la priere et au discernement de la parole prophetique con­
cernant certains problemes. 

Voici les principaux elements de I' atti tude de Duna­
mis: 
- La priere pour les leaders et pour la solution des pro­

biimes qui s'offraient; 

- Le progres spirituel de la personne, ouverte a l'influen 

ce de l'Esprit Saint, Dunamis, pour porter assistance aux 

gens et pour affronter les maux de notre societe; 

- La relation pastorale et prophetique aux leaders,par une 

parole de verite dans l' amour; 

- Le role d'avocat des pauvres et des opprimes aupres des 

centres de pouvoir. 


L'ideal de Ges grbupes se prete a de multiples situa­
tions sur Ie plan local, national et mondial.Il neut aider 
notamment la Federation Hondiale CVX a developper un role 
origInal et.important aupres des Nations Unies en encoura­
eant les ra orts avec les ersonnes et l'attention aux 

pro lemes. Nous pouvons commencer par la recherche-ue~ 
Volonte de Dieu pour nos groupes ,par la decouverte des ques 
tions qui interessent pro::ondement nos l1lembres (ainsi fa 
course aux armements, les problemes de nourriture pour Ie 
monde, les problemes de I' energie nuc1eaire, etc.). Cer­
tes, il y aura differentes sortes de groupes selon les con 
textes nationaux. Mais l'essentiel est d'ecnuter l'anpeI 
de Dieu dans ce domaine, de partager notre interet et de 
permettre a l'Esprit-Dunamis ee no us liberer 90ur nrou!er 
que l'amour du Christ est capable de transformer notre epo 
que de crise sociale et politique. ­

Betty LEONE 

Cf. un extrait du Guide de l'Action pour Ie Desarme­
~. parol :Un~on pour une Nouvelle Politique etran­
gere et mll1talTe, 120 Mary1and'Ave. N.E. Washington
DC 20002 (212) 546-8400. . 
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NOTRE STYLE DE VIE AU JOUR tE JOUR 

Ce journal se divise en trois partie? : (A) un inven­
taire personnel a etablir avant la tenue d'un journal, (B) 
des questions pour une r~flexion quotidienne,(C) une r~vue 
hebdomadaire. II s 'agit de quelques pistes nullement exhaus 
tives. E1les ont besoin d'etre affin~es, pournous aider a 
entrer dans l'esprit de ce type de reflexion. 

A) 	 INVENTAIRE PERSONNEL 
1. 	Qu'est-ce que je possede? 

- individuellement et col1ectivement 
- possessions materielles 
- nombre detail Ie (par ex. de vetements) 
- valeur mon~taire 
- argent en banque 
- salaire 
- argent donn~ aux oeuvres de secours 

2. 	 Ou est-ce que j'habite? 

- emplacement geographique 

- qui habite autour de moi? 

- quelques groupes ethniques? 

- valeur fonciere du quartier 


3. 	 Qui sont mes amis? 

- que possedent-i1si 

- ou habitent-ils? 


4. 	A quoi est-ce que je consacre Ie plUs de temps
- a analyser. et a coordonner les divers ~lements 

de rna vie 
-	 a ~tablir une liste de priorit~s (par ex. car 

riere, lecture, TV, ... ) 
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Apres avoir etabli l'inventaire personnel: 
- Celui-ci revele-t-il quelque chose a man sujet?

Me revele-t-il quelque chose? 

B) 	 REFLEXION QUOTIDIENNE (Note: toutes ces guestions 
se pre tent a la reflexion, mais vaus nre£erez peut 
etre en choisir d'autres et les noter dans votre 
journal quotidien). 

1. 	Relire votre journee 
- Comment ai-je passe mon temps aujourd'hui? 
- Combien de temps avec mon epouse (mon epoux), 

mes.enfants, mes amis, rna communaute? comment 
ce temps a-t-il ete passe? 

2. 	 Ou ai-je depense l'argent aujourd'hui? 

- dans Ie strict necessaire 

- dans les extras 


3. 	Quelle a ete la place de l'alimentation dans rna 
journee? 

4. 	Ai-je ressenti de fortes emotions aujourd'hui? 
- colere? joie? solitude? etc. 
- quelle en est l'origine? 
- ai e. partage ces sentiments avec quelqu'un? 

Pourquoi? Pourquoi pas? 

5. 	Me suis-je rendu plus conscient des effets de rna 
vie sur d'autres? 

6. 	Ai-je ete mis au defi aujourd'hui par quelqu'un 
ou par quelque chose? 

7. 	 Ai-je mis au defi quelqu'un? 

8. 	Ai-je affirme quelqu'un? Ai-je ete affirme? 

9. 	Qu'est-ce qu~ je ressens au sujet de la maniere 
dont j'ai passe rna journee? 

10. 	Y a-t-il une autre observation .queje voudrais 
faire? 

C) 	 REVUE HEBDOMADAIRE 
- Quand ai-je Ie mieux servi cette semaine? 
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t.tyle de vie 

'Extrait de "God is a Pusher, a 
Prodder and a ,Party-ern de Maureen 
Fiedler, publie dans The Wind is 

(Ie vent se leve) , 

AUJOURD'HUI, VIVRE SIMPLmlENT SIGNIFIE: 

- que nous choisissions une nourriture simple, sachant que 
les pauvres n'ont pas Ie leur, qu'ils ont souvent 
faim et que nous sommes appe a partager ces experien­
ces, 

- que nous choisissions un logement par~i les pauvres, 
creant des liens de voisinage avec ceux qui nous entou­
rent, donnant largement lfhos~italite. 

- que nous fassions pour nous-memes ce qui nous est possi-' 
ble, de telle fa~on a ne pas engager d'autres a nous seE 
vir. 

- que nous choisissions des v~tements simples, souvent con 
fectionnes par nous-memes, parfois de seconde main, 

- que nous utilisions les transports et les services com­
muns pour economiser les ressources d' energie terrestres, 

- que nOU5 nous abstenions de ravager ou de polluer la 
re,ou d'en engranger une partie pour notre profit perso~ 
nel, 

- que nous respections la,beaute et la fertilite de la na­
ture- la laissant propre, nette, source de vie pour les 
generations futures, 

- que nous grandissions en etant de moins en moins depen­
dants de structures massi yes ,qui encouragent la consomma­
tion de biens a 'energie couteuse', 

- que nous fassions des choix collectifs de proprietes, de 
constructions, de budgets, qui temoignent radicalement 
de la simplicite de vie et du partage des biens, 

- que nos loisirs soient simples et peu couteux, 
- que les celebrations dans notre vie soient sans ostenta­

tion, 
que nous recherchions une education qui nous permette de 
croitre dans la connaissance, la competence et la cons­
cience necessaires au service, 
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- que nous sachions depenser du temps 'et des energies psy­

chiques a reflechir aux besoins des pauvres et a la ma­
niere de les alleger, 

- que nous nous liberions nous-memes d'ideologies et d'at­
tachements culturels,qui dominent et oppriment d'autres, 

- que nous rejetions tout. privilege attache a un etat de 
vie 'religieux' ou 'clerical', 

- que nous ne soyons pas effrayes par un labeur dur,. par 
un travail manuel,' 

- que nous cherchions des s.oins medicaux simples, disponi­
bles au public et que nous evitions toute preoccupation 
de sante, 

- que ~o~s passions nos dernieres annees avec les person­
nes agees, 

- que nous soyons prets a risquer n'importe quoi pour la 
justice, 

- que nous soyons ouverts a etre traites de zous ou de ra­
tes, sachant que notre succes est dans Ie Christ et non 
dans les valeurs d'une societe qui accumule, 

- que nous ne nous prenions pas tropau serieux, 
- que nous luttions c~ntre l'absurdite et l'ostentation 

partout ou nous les rencontrons - avec bonne humeur et 
rire, 

- que nous mourions joyeusement ,- et soyons enterres sim­
plement. 

(Nous devons etre d'abord, et toujours, des personnes 
priantes, qui reflechissent a leur style de vie a la lumie 
re des valeurs evangeliques ... ) 
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AUSTRALIE 

Noel Bradford ecrit : "Depuis que je suis rentre de l'As­
semblee Mondiale de Rome, j'ai re<;u un certain nombre de 
demandes au sujet des CVX. Je dirais, en quelques mots, 
que les CVX sont la spiritualite ignatienne vecue a vie 
par des non-jesuites. Cela engage normalement a une perio­
de de formation spirituelle de quelques annees, avant qu' 
une personnepuisse decider qu'il s'agit pour elle de son 
chemin vers Dieu. 'Des j eunes, a~x alentours de la vingtai-' 
ne, pourront appartenir aux CVX et en recevoir une forma­
tion, mais une decision pour la vie ne se fait pas precipi 
tamment.Etant donnee la formation ignatienne, il est clair 
que les CVX comptent sur les jesuites, surtout dans les 
premieres annees de leur cheminement. Aux jesuites,on peut 
recommander de lire la revue CVX PROGRESSIO. Une lettre pu 
bliee en jUillet 1979 par Maxine Hogan d'Adelaide demontre 
bien 1 f impact de la CVX." 

BOLIVIE 

Jeprofite de cette nouvelle journee d'arret, impoSee par 
les recents evenements survenus dans notre pays, pour t'e ­
crire ces quelques lignes. Tu trouveras tout d'abord la co 
pie' d'un article relatant notre experience des Exercices 
de premiere semaine. est ecri t par Jorge Cantelles .Nous 
utilisons tous deux cette methode, Je te l'envoie parce
qu'a Rome'79 plusieurs delegues se sont montres interesses 
par c~tte exper~ence et j'~l pense que peut-itre_elle pour
rai t etre publiee dans PROGRESSIO ( ... ). Nous preparons ac 
tuellement un camp de vacances pour'les, jeunes en pre-com':' 
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munautes etune session de formation, en juin et juillet, 
pour les accompagnateurs CVX. Je suis rentre tres satis­
fait de Rome'79 et je demande au Seigneur qu'II benisse et 
eclaire Ie nouveau Conseil Executif sur Ie chemin condui­
sant "vers la communaute mondiale". (Jorge VILA) 

"Nos deux delegues, Helene ,Tong et Tiee-min Lee, sont de 
retour.Je les attendais a l'aeroport pour les ramener dans 
leurs foyers. J'ai re~u aussi une lettre du Pere Valencia­
no. Tous expriment une grande satisfaction et sont tres 
inspires par, I 'Assemblee Generale. Helene et Tiee-min en 
donneront trois compte-rendus a Taipei, Tai-chung et Kaoh­
siung (sud). Une fois de plus nous avons la preuve que la 
participation de delegues a une Assemblee mondinle en vaut 
la peine. Hier soir Ie C·omi te Executif de notre Federation 
nationale a tenu une reunion pour echanger ses vues sur la 
possibilite d'une activite commune a une Federation asiati 
que." (Simon CHU) 

ANGLETERRE 

"Tous nous avons beaucoup apprecie Rome'79.Cette assemblee 
nous a fait forte impression. Je souhaite travailler a ce't 
te idee de Communaute mondiale aussitot que je va is en a~ 
voir Ie temps, ainsi la Federation mondiale CVX ne dispa­
raitra pas sans y avoir concouru.Je suis pret a aider dans 
la mesure ou je pourrais collaborer par quelque tache spe­
cifique. ( ... ) Nous preparons notre session d'hiver autour 
des themes de Rome' 79". (John RUMING) 

CHILI 

Nous allons bien et sommes heureux, nous sommes entrain d' 
approfondir tout ce que nous avons re~u a Rome. Tant de 
choses interessantes et de grande valeur sont issues de 
cette Assemblee. Le ler novembre,nous aurons un week-end 
pour adultes ou, sous forme resumee, nous essaierons de 
traiter du 'charisme CVX' dans la ligne de John Reilly. 
En plus, Juan Miguel a demande a une CVX fOYll'.ee, a- I' ex­
ception d 'un des membres, de theologiennes TI'.ariees de re­
flechir e~ d'elaborer Ie sujet de la spiritualite lafque. 
Cette communaute a recu cet.te invitation avec gran'd enthou 
siasme. Nous ne manquerons pas d'envoyer a la Federation 
mondiale ce qui en sortirade concreto (Barcelo ENERGICI­
Margarita SPROVERA) 
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Beaucoup de travail nous attendait au retour. Nous nous 
sommes reunis pour nous !distribuer les responsabilites. 
Margarita s'est chargee de communiquer les orientations de 
Rome'T9 aux adultes de Santiago. Nous celebrerons l'Eucha­
ristie Ie dimanche 28 et poursuivrons notre reflexion Ie 
ler novembre. En fevrier nous aurons une reunion pour Ie 
Conseil des adul tes naissant, dont Mar'celo et Margarita 
sont responsables. Yvan a ecrit aux federations latino-arne 
ricaines leur demandant un representant pour la Commission 
Jeunes d'Amerique Latine afin qU'une representation effec­
tive des jeunes du continent a la .Commission Jeunes de la 
Federation mondiale soit possible a travers Yvan. De meme 
a-t-il envoye une lettre d I invi tation pour la, session de 
fdrmation sociale de Juillet-Aout 1980 a Santiago. En me­
me temps, Yvan se charge de transmettre les nouvelles o­
rientations au Conseil de Service universitaire. ( ... ). 
Nous_avons trouve un laIC avec experience, qui participe­
ra a la session des accompagnateurs de Bolivie (fevrier 
1980). J'ai envoye les invitations pour notre session de 
formation d'ete, nous esperons une participation des dif­
ferents pays de la region. Une bonne nouvelle: notre Pro­
vincial lient de decider de renforcer l'equipe CVX : Juan 
Dias et Jerry Fitzpatrick y entrent, nous comptons former 
une espike d' "equipe volante" pour parcourir I 'ensemble du 
Chili, pour affermir les CVX. Ainsi si l'un d'entre nous 
est hors de, Santiago, les autres pourront Ie remplacer dans 
ses responsabilites locales. . 
La communaute de Marcelo et Margarita a demande de se ju­
meIer avec celIe de Vincentius (Indonesie); une ~utre de 
nos CVX avec celIe de Bernard Delfortrie (Belgique); une 
autre ,encore avec celIe de Franco et Alessahdra (Turin­
Italie); la communaute d'Alvaro Tellez et de Diego Vidal 
chercheront une communaute, profitant d'un voyage en Eu­
rope de Pedro Rencoret, ingenieur commercial 4e la meme 
communaute. D'autres groupes pensent egalement a de possi­
bles jumelages. (Juan Miguel LETURIA) , 

f 

INDE 

Notre Federation nationale vient d'avoir une Assembiee 
fructueuse. S2 pays representant 20 federations de l'extre 
me nord a la pointe sud, s'etaient reunis au Seminaire diO' 
cesain de Bombay. Us firent les Exercices spirituels, du 
18 au 29 octobre, sous la direction de 7 jesuites et reli­
gieux, suivis de deux journees d'echanges et de planifica­
tion nationale. Au cours de cette Assemblee, les partici­
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pants ont pu obtenir une information assez substantielle 
sur Rom~'79. Oriol leur parla de la spiritualit~, P. Dioni 
sius de la mission et moi-meme du service. Concernant les 
elections, les d~l~gu~s s'y prepare rent dans la priere pen 
dant deux journees; Tony !>1artyris et Oriol y aiderent de 
maniere remarquable. JIsi ~te ~lu pr~sident Dour les trois 
prochaines ann~es avec un soutien g~n~ral. ~ Je suis tres 
emu par l'affection et la confiance qui m'ont et~ manifes­
tees. J' ai a assumer, a present ,une tache plus irn.portante. 
Cette assemblee reste pour moi un souvenir magnifique par 
son climat de priere, de maturit~:une assembl~e vraiment 
spirituelle. Je suis heureux d'avoir·eu Ie privilege de 
participer a 1 IAssemblee de Rome". (Joe FERNANDES) 

Nous avons eu la reunion de notre Communaut~ responsable 
(qui remplace Ie Conseil Executif) a laquelle nous avions 
invit~ egalement quelques responsables des Visayas (iles 
centrales), du Mindanao (ile du sud), du 12 au 14 octobre. 
Le but principal etait de favoriser un libre echange dans 
les deux sens et d'aider la Communaute responsable dans sa 
prise de decisions qui affectent Ie mouvement national. 
Nous y sommes parvenus. Voici quelques-uns des points de 
plus grand relief: 
a) cette rencontre a ete une demarche concrete vers la r~a 

lisation de notre orientation : "une communaute de dis=­
cernement nationale en vue d'une action"apostolique", 

b) 	 quelques-uns de nos membres envisagent de vivre en com­
munaute - avec une vie commune - par exemple dans une 
exploitation agricole commune; 

c) 	 l'emergence d'un groupe regional du Mindanao assurant 
la mise en oeuvre, ce qui facilitela reunion des res­
ponsables, dispenses de se rendre a Manille, d'ou econo 
mie d'argent, de temps et possibilite de participation 
plus grande; 

d) 	 un pas vers la decouverte de modes et moyens de finance 
ment du mouvement national de la part des groupes lo=­
caux; 

e) 	 Ie comite de coordination Jeunes (age universitaire) ­
nous n'avons pas jusqu'ici de permanent de cette classe 
d'age - a choisi un jeune coordinateur - Danny Panelo ­
pour participer aux reunions de la Communaute responsa­
ble. Cette decision a ete la bienvenue. 
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Sans doute Ie don de la connaissance mutuelle et de l'a­
mour reciproque ne faisait-il pas defaut. Nous nous achemi 
nons reellement vers la communaute nationale. 

Un autre evenement important a ete la session de forma 
tion de base, du 26 au 28 octobre,a laquelle participaient 
57 personnes venant de Bicol (380 milles au sud de Manil­
Ie), Batangas (70 milles au sud-ouest), Bulacan (10 milles 
au nord), Manille et San Pablo (50 milles au sud). Cette 
formation consiste en une serie de 4 week-ends etendus sur 
une annee et se terminant par une retraite d'ilection sur 
la maniere de vivre CVX, en octobre 1980. Les participants 
sont de nouveaux membres ou des membres potentiels. La com 
position du groupe est a l'image de la sociiti:agees de 11 
a 60 ans, des personnes pauvres a celles de la classe pri­
vilegiee, mais en depit des differences de niveaHx de ma­
turite, la confiance mutuelle,l'acceptation et l'ouverture 
prevalaient. Pour certains ce £ut un contact reel avec les 
pauvres. Ce fut une autre experience de communauti nationa 
Ie, s'exprimant dans un discernement a travers une expe::­
rience de foi. Le prochain week-end, du 22 au 24 fevrier 
1980, sera centre sur la priere. Cette session touche un 
groupe de personnes aux riches potentialites". (Stan LEE) 

IRLANDE 

Soeur Marie Grant de Belfast nous icrit qu'elle fait Ie 
tour des Etats Unis de novembre a fevrier, donnant des con 
ferences sur son activite de reconciliation,des retraites~ 
a~imant des groupes' de priere, etc. Ce voyage a ete organi 
se par l'editeur de son livre "Journey into hope" (un voya 
ge vers l'espoir) paru l'automne dernier. ­
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